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L'lep ~e Grenobl~ célèbre 
son cinquantenaire . . 
Les Troisièmes entretiens de l'lep, les 13 et 14 mai seront 
l'occasion de célébrer les 50 ans d'existence de 1~lnsmut 
d'études politiques de Grenoble. 

Créé par décret en mars 1948, 
l'lep de Gre. noble appartient à 

. une famille de neuf membres 
(Paris, Aixcen-Provence, Bordeaux, 
Lille, Lyon, Toulouse, Rennes et 
Strasbourg) placée sous l'égide de la 
Fondation nationale des sciences 
politiques. Ces établissements 
publics administratifs intégrés à 
l'université tout en disposant d'une 
autonomie administrative et pédago­
gique, répondaient au souhait de 
mieux adapter la formation universi­
taire aux besoins des administrations 
et des entreprises. En bref, leur mis­
sion était de former des élites ou, en 
d'autres termes, des cadres supé­
rieurs du secteur public comme. du 
secteur privé. Cette question sera 
d'ailleurs au coeur des Troisi~mes 
entretiens de l'lep qui donneront 
l'occasion d'expliquer la naissance 
de ces lep et plus particulièrement de 
celui de Grenoble. 
Jean-Marcel Jeanneney, professeur 
émérite, ancien minIstre, René 
Rémond, président de la Fondation 
nationale des sciences politiques, 
serOnt là pour le faire. Les grandes 
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figures et les grands événements 
seront évoqués, notamment par 
Jean - Lou i s Quermonne, profes­
seur émérite à l'lep de Grenoble, 
directeur honoraire et président fon­
dateur de l'université des Sciences 
sociales de Grenoble. 
«Nous avons voulu éviter de tomber 
dans l'autosatisfaction, remarque 
Henri Oberdorff, directeur de l'lep de 
Grenoble et professeur de droit 
public, en donnant la priorité aux 
intervenants extérieurs pour parler 
de l'établissement et plus largement, 
de la science politique. Pour revenir 
à l'histoire, l'lep n'est arrivé sur le 
campus de .Saint-Martin d'Hères 
qu'en octobre 1966 après avoir eu 
ses locaux à Grenoble, place de 
Verdun. Depuis, il a élargi l'éventail 
de ses missions et de ses formations. 
Si nous sommes en travaux dèpuis 
1997, c'est afin de mieux loger les 
formations post-diplôme. 
L'inauguration de cette extension 
aura lieu le 13 mai, à l'occasion du 
50e anniversaire». 

Dans la famille lep, l'établissement 
de Grenoble fait figure de bon 
élève, voire de premier de la 
classe, après Paris. Il contribue 
ainsi, à sa plate, au rayonne­
ment de l'enseignement supé­
rieur grenoblois avec l'univer­
sité Pierre Mendès France, 
notamment dans les domaines 
de l'international et des forma-
tions de 3e cycle. 
«Depuis 1967, l'lep de 
Grenoble entretient des rela­
tions privilégiées avec la 
Fondation nationale des 
sciences politiques, comme lep 

(suite au verso) 

'" 4e conférence du réseau Pgv (au verso) 

La deuxième livraison de La Création 
Sociale, revue du Centre de Sociologie des 
Représentations et des Pratiques 
Culturelles dirigé par Alain Pessin, propo­
se en quinze articles une vision kaléido­
scopiquede diverses pratiques sociocultu­
relles d'aujourd'hui. L'écriture toujours 
claire, volontairement dénuée de toute 
aspéritê technique, témoigne d'une socio­
logie quine dédaigne pas l'observation 
participante, l'empathie, s'inspire de 
Gilbert Durand, des grands ancêtres 
Durkheim et Weber, et s'enrichit d'apports 
récents, tel .. de Goffman. 
De . la fragmen-
tation sociale au la . Création Sociale 
statut ambigu 
assigné aux han- SOCIÉTÉS - CULTURES - IMAGINAIRES 

dicapés en pas-
sant par la résur­
gence de ten­
dances popu­
listes chez cer­
tains déma.:. 
gogues actuels, 
e!c" l'image qui 
est ici esquissée 
de notre société 
ne peut laisser 
indifférent. Par 
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constat selon lequel la jeunesse est « en 
panne d'espérance », pour n'être pas nou-
veau, doit être médité. En cette période de 
réflexion sur les finalités de notre univer-
sité, faut-il rappeler qu'une « université 
des sciences sociales » se caractérise aussi 
- et surtout - par sa fonction utopique : 
constituer cet autre lieu de réflexion cri-
tique qui permet de s'émanciper des exi-
gences à courte vue du présent pour inven-
ter les futurs improbables qui féconderont 
l'avenir. 
La Création Sociale, sociétés - cultures -
imaginaires, n02, octobre 1997,75 F, 

Denis Vernant 



souligne Henri Oberdorff. 
peut-être été plus aidés, 

nous avons pris de l 'avance sur les 
autres en terme de qualité de formation 
et de recherche, de personnels, de 
documentation. Cette avance, nous 
l 'avons sans cesse confortée. La quali­
té c'est également celle de nos étu­
diants : 60% d'entre eux ont une men­
tion Bien ou Très Bien au baccala~­
réat». 
«.Entre tradition et modernité». Tel 
est le thèine retenu pour ces 
Tro~sièmes entretiens de l'lep. Un 
thème qui, même en dehors de sa réfé­
renceà la célébration du cinquantenai­
re, situe bien l'institution lep où la 
pédagogie a toujours lié la compréhen­
sion du monde contemporain à la 
connaissance des grands courants de 
pensée. Il dispense une solide culture 
générale, structurée autour de quelques 
grandes disciplines telles que le droit, 
l' économie, l' histoire, les relations 
internationales, la science et la sociolo­
gie politiques. 
«Avant, souligne Henri Oberdorff, les 
lep étaient surtout perçus comme une 

Colloque à /'aHiche 

formation complémentaire. Cela a 
changé car les enseignements se sont 
sensiblement étoffés. On note même un 
phénomène inverse, je veux dire que 
l'on se spécialise après l' lep. La forma­
tion est devenue autosuffisante. Ce qui 
fait sa spécificité? L'interdisciplinarité, 
l'apprentissage de méthodes de travail, 
la délivrance d'un diplôme généraliste 
dans les sciences politiques mais per­
mettant une première approche d'un 
secteur professionnel. Il n 'est plus qu'à 
consulter l 'annuaire réalisé par l'asso­
ciation des anciens élèves de l'lep pour 
constater la diversité de leurs orienta­
tions professionnelles». 
Les lep ont-ils rempli leur mission, 50 
ans après leur création ? Le succès de 
l'lep de Grenoble incite à répondre par 
l'affirmative. La demande soutenue en 
3e cycle et formation continue, le projet 
de réforme de la maquette du diplôme, 
sont même de nature à poser un problè­
me de taille critique. 

Claude Le Charmen 

Renseignements au 04 76 82 60 37 

L'Upmf participe à la 4e Conférence internationale du Réseau 
Pgv, à Bratislava 

Le réseau des pays du groupe de 
Vysegrad (Réseau Pgv), lancé en 1994 
sous la coordination de Claude Martin, 
professeur à l'Upmf et directeur du 
Groupe de recherche et d'étude en ges­
tion - Centre de . management pour les 
pays de l'Est (Greg-Cmpe), regroupe 
une quarantaine d'institutions, univer­
sités et différents partenaires écono­
nüques de pays de l'Europe 
Occidentale et Centrale, dont l'enjeu 
est centré sur la restructuration de l'en­
treprise dans les pays du groupe de 
Visegrad. 
Après Grenoble en 1994, Poznan en 
1995, puis à nouveau à l'Upmf en 
1997, le Réseau Pgv organise du 14 au 
16 mai à l'université d'Economie de 
Bratislava (Ueb), sa Quatrième confé­
rence sur : « L'expérience. de la 
République Slovaque et des autres 
pays d'Europe Centrale dans la transi­
tion vers une économie de marché». 
«Le but de cette rencontre, - souligne 
Claude Martin, vice-président de la 
conférence, - est d'utiliser l'approche 
interdisciplinaire des sciences 

sociales, celle des spécialistes du com­
merce, du management, de l'économie 
et des nouvelles technologies d'infor­
mation pour actualiser les connais­
sances etles expériences sur la transi­
tion de la Slovaquie et d'autres pays 
d 'Europe Centrale vers l'économie de 
marché». Il s'agit d'analyser le proces­
sus historique qui a conduit les acteurs 
économiques slovaques et étrangers à 
modifier leur comportement, leur stra­
tégie ; d'aborder ces divers aspects 
principalement en termes de manage­
ment et d'économie ; de proposer, 
enfin, une interprétation plus théorique 
et comparative des processus qui se 
sont développés depuis 8 ans entre les 
différents partenaires. La Conférence 
réunira universitaires slovaques, 
membres du Réseau Pgv et leurs parte­
naires universitaires d'Europe 
Centrale, chercheurs spécialistes de la 
transition, opérateurs économiques 
concernés par la coopération avec les 
pays de l'Europe Centrale. 

Renseignements au 04 76 28 45 89 

Directeur de la publication : François Petit Conception. rédaction : Loredana Truong, e-mail : Loredana.l.ruong@upmf-grenoble.fr 
Réalisation et maquette : Jérôme Burdet. servÎce communication. Université Pierre Mendès France, BP 47-38040 Grenoble cedex 9. 

Tél :04 76 82 55 65, télécopieur: 04 76 82 83 08, http : li www.upmf·grenoble.fr/upmf 
Imprimerie des Ecureuils. Tirage: 6 000 exemplaires sur papier 100% recyclé. ISSN 0986.12 11 . N'CPPAP 2 165ADEP. 


	cinquantenaire_Page_36
	cinquantenaire_Page_37

